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２）「暗黙の読者 implied reader」、「暗黙の作者 implied author」という表現は、「現実
の読者 real reader」、「現実の作者 real author」と明確な区別を主張したウェイ
ン・C・ブースの考え方に基づいている。Cf. Wayne C. Booth, The Rhetoric of
Fiction, The University of Chicago Press, First Edition, 1961.



























































６）Idée sur les romans, Œuvres complètes du Marquis de Sade, t. X, Société
Nouvelle des Éditions Pauvert, 1988, p. 67.
７）Ibid ., p. 75.























































１１）Sade, Œuvres, t. III, Pléiade, 1998, pp. 25―26. もちろん娼婦は当時においても否
定的に見られていた。Cf. Dictionnaire de Richelet, «Prostitution» : Dérèglement
de vie. C’est un abandonnement illégitime que fait une fille ou femme de son





































































































































































































１７）«Révolution française et érotisme vus à travers les textes politiques de Sade»,





































































































































































































































































考えていたものと思われる。Cf. Alice M. Laborde, Correspondances du Marquis
de Sade et de ses proches enrichies de documents notes et commentaires, t. XXII
Éditions Slatkine, 1996, p. 50.

























２５）Notes littéraires, Œuvres complètes du Marquis de Sade, t. XI, Société Nouvelle












































romans, op. cit., p. 71）
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Le texte de Sade et son lecteur
― Le cas de La Philosophie dans le boudoir ―
SEKITANI Kazuhiko
Qu’est ce que le lecteur pour Sade? Il est intéressant d’envisager cette
question, car pour le philosophe le désir occupant la place suprême, le
lecteur devrait n’avoir aucune importance. Or le texte de Sade fait preuve,
bien au contraire, d’un grand intérêt pour le lecteur. Cet article a donc
pour objet de réfléchir sur le lecteur chez Sade en considérant notamment
le cas de La Philosophie dans le boudoir.
Tout d’abord dans quelle partie du texte sadien trouvons-nous «le
lecteur implicite»? Nous pouvons le trouver par exemple dans les écrits de
Sade tels que ceux qui expliquent son désir sans logique avec logique, et
qui critiquent le sens commun du lecteur en critiquant celui du public.
Quand on pense à qui il adresse ses critiques, c’est au lecteur qu’il faut
penser, car c’est contre lui qu’il dirige ses attaques. Le lecteur est donc
l’objet de son entreprise d’édification.
Le texte de Sade met également en scène un lecteur imaginaire qui
fait une critique, imaginaire donc elle aussi, de sa pensée. Cette mise en
scène montre que Sade tient grandement compte de l’opinion publique, qui
s’exprime à travers cette critique, et qu’il s’acharne à la réfuter et à la
mettre en pièce, prenant ainsi un avantage devant «les lecteurs réels».
Etant donné que l’on rencontre à plusieurs reprises ces critiques, disons
virtuelles du lecteur, cela nous conduit d’autant plus à penser cette
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question du lecteur dans le texte sadien.
Les personnages libertins de La Philosophie dans le boudoir disent
que leurs pensées ne seront pas comprises par le lecteur. Si cela était vrai,
cela n’aurait pas de sens d’écrire ce texte et il vaudrait mieux se taire ou
faire appel à la violence. Il est donc clair que le texte est dirigé vers un
«lecteur implicite».
Mais les pages qui mettent en scène l’acte sexuel sont d’une nature
différente. Le lecteur dans ce cas n’est pas un objet d’édification, mais
celui à qui l’auteur fait voir la scène. Le lecteur invité à assister à la scène
érotique devient alors un complice des libertins. Il faut ici faire attention
à l’utilisation de la langue qui a pour but d’exhiber la scène et non
d’établir une logique. La position de Dolmencé est aussi celle de Sade lui-
même et enfin celle de Dieu qui, maître et metteur en scène, donne ses
directives aux personnages impliqués dans ces scènes. On peut donc dire
que «le lecteur implicite» est Sade en personne et que l’acte d’écrire
équivaut au geste même de l’onanisme.
Pour bien comprendre «le lecteur implicite» chez Sade, nous le
comparons avec celui de Diderot dans Jacques le fataliste et son maître. Le
lecteur de Diderot dans Jacques est un personnage qui est présent dans le
texte et qui représente l’opinion publique. Le narrateur, lui aussi un
personnage, dialogue avec ce lecteur sur la question de l’obscénité. Ce
narrateur critiquant l’opinion du lecteur, c’est-à-dire nous, qui lisons le
texte -«les lecteurs réels»-, nous nous trouvons pris entre deux opinions, et
ainsi invités à réfléchir au problème de l’obscénité. Dans le texte de Sade,
l’auteur plie de force le lecteur à l’opinion des libertins et en fin de compte
l’assujettit à son propre désir.
Nous en conclurons que le lecteur de Sade peut occuper deux
positions. L’une étant celle de l’objet à édifier, l’autre étant celle de
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l’auteur lui-même : Sade, donc. Une réflexion sur la nature du lecteur
chez Sade nous conduit également à réfléchir sur les relations qui
s’établissent entre ces deux groupes de textes que forment les œuvres
violentes d’une part et celles dans lesquelles cette violence reste en
réserve de l’autre, et le lecteur. Cette tendance à fonctionner sur deux
régimes d’écriture s’explique certainement par la stratégie adoptée
vis-à-vis du lecteur. Une réflexion sur le lecteur conduit donc à dégager
plusieurs problèmatiques intéressantes.
【L：】Server／関西学院大学／外国語文化研究１４／関谷一彦 ３ 校
161
